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posséde nn personnél d'élite. M. Wallner

lut en altandonner la direction en 1333, par
nite de l'affuiblissement de sa sante; le roi
le Prusse l'avait nommé, pen de temps au-
taravant, conseiller intime de cononission.
:et artiste s'est aussi fait connaltre en
•ature par des relations de voytt gcs et des '
noires. - Sa feanne, Agnits lirrErgscniumn,
tée à Leipzig en 1223, commença sa carriet e
Irarnatique à Leipzig, parat avec snecés sur
es sc!énes de Berlin, de Brétne et Riga,
t  é pensa, en 11.17, M. Wallner, au'elle s'ai-
tit à Saint-Petersbourg. De ts54 à 1S,;S, elle
• é té l'una dés actrices les plus applaudies
u theiltre dirigé par son mari à Berna.

WALLO , contree de Sénégambie, qui com.
lenes à Daganah et s'etend sur la rive gau-
he du Senegal, et mérne jusqu'à la barre du
.euve. Rtguaressenient parlant, le ileave,
ans sa partie tout inferieure, c'est-à-ritre
eouis ht barre jasqu'à Dakar-Dango, villago
it;le sur ha rive gische il t marigot des
'ours-à-Chaux, est bordé par le territoire dit
:ayor, et. le Wallo ne cononence qU'a ce ma-
igot. Mais comale les Ites que fornient les
ornbreux marigots da bas Senegal, telles
ue Sor, Daltaguie, nie., ne relévent ptus
ouverain du Cayor, on pent sans
1de étendre antant lés lieu les du Wallo
éritable dependance du chef-lieu de, éta-
lisseinents français. On estime à environ

lieues la distance qui separe Saint.Louts
e Daganah. Vers ce vi tige, le Wallo
3sserre entre le fleave an nord et des co-
tatia sablonneux an autl; mais à rartir
larigot de Tawei il s'elargit peu a peu et
st conpé par les marigots du Sel,egal , qtà

multiplient s mesure que le tleave avance
ers SOn embenehare. I,es villages les plas
aportants du Wallo sont t Makka, Debi,
hiek, Laoualsh, N'Dtanhui, Gunlakar. La
égétation varse siagulierement à inesure
Con rernonte le flenve. Le Wallo est d'atl-
urs une terre assez pauvre, et on n'y cul-
ve guere que le nul. Le gouvornement est
onarchique hereditaire. La religion est

et la langue le yolotf. I,e Wallo est
tbite par les races de la graude
ondingue, par quelquats Fuolahs et tles
aures. Le régne anitnal dans le \Valla est
tprésente par lus t urdes, les pantheres, les
itruches, le lievre, la perdlix, le rat pal-
ste et les petitsmseaux cormas sous le nota
senegal,.

WALLON, ONNE s. et o-ne1.
ettge. Ilabitant des provinetts nteridionattts

la Belg,que; qui appartient à tee pays ou
habitants  Les  Wactms.  La race

 s/a/t. La  langue  WALLOSSIS.

- Par ext. Se dit, tlans le Nord-Ouest, dits
utsontics qui ont un parler pâteux coanne
s Wallons.
- Epée wallonne,  Epée à lattic large, à
nix tranchants, dont la cavalerie etait ar-

re nollS Louis XIII et Lutils XIV.
- Ilist. Gerilen tualionacs-Uorpn de troupes
pagnol , qui t'ut pvenatat compose
utibitants de la Vlandre wàllonne,
- s. itt. Litignist. Anciell fraiu;;Os,

parlo eneore datts'le pays situe entre
,,sitattt et Li Lys.

-Encyc/. Linguist. On tltinn•it jadis le notn
Walians tus ltil iii tilts 10 Ia

lient d'origine gauloise et qui parlattint le
tuçais. Le pays nouait compronaic le ter-
oire qui correspent1 nettiolletnent aux pro-
nctis beiges de Naniur, de Liege, du
ut, de Luxembourg et à la partte
le tIti Braltant. compte eliviron 2 nol-
tin de Wallorts, Serfientrnes Franpuillons
r les Plainantla.

parlé par les aneiens  Walluns  it
un des pritittipaus dia1.3ctes de la langue

Il eSt enegr, Igtità en Franett dtms inte
rtic des deporternentS du Nord et des Ar-
nnes; en Belgirtne, dans les provin99,

,urnaisis, de Hantant, de Ntentir, de Ltége,
ns une partie dn Brabant inertdtortai et
es le duehe de Luxentbourg. Le tottitca
fere d'antant plus du pleard qu'il s'avance
Is loin vers l'est ; celut que parle le pomple
s campagnes dans les pays de Liege et de
nbunrg est tellentent altere, qu'on a peine
d recutinaltre pour appartenir à la lart gue
inçaise. Cependant,si l'on prend Liege pour
nolec d'un triangie dont la base serait
yeemati midi itur Besttnçon et au couchant

CherbOurg, on peut suivra, en flescen-

lt vers le stal et ea se dirtgennt yel-s

lest, les diverses nuances qui rattachent
wallon  att picard, au lorrain, au champc-
s et normand. Quelle que soit la titta•
n qui eniste entre ces dialectes, le  waidan
able les résunier, car il les expliple pres-
3 tatls.
t"..1 général, le wallen rend les diphthon-
ns trop sensibles; il prononce les muts
us,joyeux,  comme s'ils étaient écrits  joi-

fut-yen.r.  Dans ce dialecte, chaque tet-
ettt prononcée et chaque voyelle est atf ee-
d'un accent prostaltque; la voix aigui: est

s-rennée et le son ouvert fort prolunge.
le  wallon  etait physiquement accentué,
tirait une gatnate variea par ses 301/9 mbles
ioli ores.

li l'on compare les voyelles françaises
ta celles da tonlIon, on voit souvent
aigé en e (chet,  chat; Cathe-
c) e en i et en chetnise;

chemine.e; coitirafaçon , contrefaçon,
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tenlruclanss,  contrédanse); o en é  (dine,  don-
ner) ; oi en  e (erelian,  coissatit) , etc. La na-
sale net et  ent  devient oin t accident, acsi-
dain; are,nt, argéin, arlitgain: assistance,
as,ittaires; lnn elIrs sainr, argein esst u
sain dain  ILin homme sans argent est un
loup suns dents).

La consunne  g  est remplattee par les con-
sonnos ou c. Dans la cenjugaison,  g  le
son de notre j devant chaqua vovelle

raurais; il en eSt metne tltj'as lesproacnis  ga,  et le t se, prunoncent
d'une manicre âpre, inérne ditre; mais
donne presque toujours un Son agreable;
cette consonne est supprirnee la tin de3
nosts eu  eSe:noutiked,  nocOnelleur; gorropes,
Corroyenr, et dand ies syllabes hinales matit-
tes can  tt,  contre, etc.  Il  remplace ss

 les niots, et Itne sollabe nolette à la
tin : adolisriban,  adouoissaitt; aurelt, ticcroi-
tre;  cnintih,  chentise, etc.

cumnaratif de superiorite est exprime
par le Inot  plus u Gulk dt r llui IL <nrain (Jac-clutts est plas beau que Laurent). Le compa-
ratif d'inferiorite est rends pur les Inut7
mos, si  et  aussi, nu par si,  suivis de  une

tSt  Inan ni ki  (Bartheletnv est
natins vietts qtte Dieutionne);  Gnènn lui hen si

Ketlan  (Jeattne n'est pas si  fcn.icho
u; iouis u fralche que Catherine). Le cninpa-
racIr d'écalité est expritné par annSi, SU,Vi deque :  .31e.r naie son hssi neur le vos  (Mes
yens sont aussi noirs que les dares). 1,e su-
-perlatif est rendtt an netyen de  trés farl
ph cc LUtue Bi Veroi dt trd itj , et fnir en-
11ter,ritt ( I. t cille de Verviers est tré.,-riéhe
et t.tirt Cotanterçante). Darts le sens rulattf,
un dtra • Voss  Ct l'femune li pu
pay  (Votre steur est la rentale la plus

du pays). Entin, les atijet2tifs bon, pe-
ttf, inaurais fout le ninindre, le

Ott peut consulter sur ce dialecte t Cam-
brester, bietio,riniee wallnn-francois
1737, in - .39); 12.eindele ,  Dieltrindlre waltun-
francais 1Idggo,  IS23, in-sa); Gratolgt•gnage,
Itict1onnaire elymulugigne de tin langue wai-
Ignse(Lieue,  1845- is50, 2 vol.iii-ao); Chavée,
Ihetinunaire frani,gus et wallon  (Partis, 1557,
grand in-18); Tnilnat, Ileeneil (1'neles des
sli2et stIV, siéelés en  langue Inallonne nénni

•

P'ranee (Doutii, 1319, i v5.); fOi lingna
froneica Itheni rnferiocis, Voit  \Valtletth'erg
(Llenn, 1b49, in -S.).

"u••••.-

WALLON  (lIenri-Mexandre), histosen et
Initannt politique fratiçais, ne ii Valetntienneti
le 13 Jecenduro IS12. Admis à I.Ecole nor-
Indle en 183/, il en sortit trois ans pIns tard
et se lit rerevoiragrege. Apres avoir professé
l'Instoire  lans dIvers colleges. M. \Vall ln

•

laaitte nrofetenee:: i I'V.tt.tle nortnale
(134.0 et ,upplennt M. Golzot
des lettres tte Paris. 1.7:1 euvrago sur l'It's-
e(nenge dans lescolonieg(ISe,  in-sn) lut valut
d'étre ragionet la revolutton tle 1815,
secretaire tte l• coutzu:ssion l'esehivage pre.
sidee par Solicelcher et tHatte suppleant de
lui Guadeloupe à l'At.setublett emotitunnte.
ne s.etted p.unt dans cette AsseinbICe ; tuals,
lors tres elections pour l'Assemblue légista_

ve (1.9491, les electeurs du departennent du
Nord l'elurent representant tIlt peuple a ee
22,200 voi3. M. \Vallon vuta preàpm con-
sittannent tteeC hi parti renetionnalre pour

ii de siége, politt la suppres‘ion des
clubs, etc.; tuutefois, lo 30 juin 1849, 1 re-
poussa l'autorisation de putatt.intes detrattrtee
contec Mttrtin Dernarti et il donna

•

apres le vote de la lui tla 3t mai 1S-Ift,
matilait le sterage A patint

de ce umment justin'en 1571, M. Wallon
cupa uniquement d'enseigneatent et tra-
ratus Insturtques et reltgleux inspires pal
Pespric devint professseur en titre
d'histotre et gt-tegraphie moderne à la Fa.-
culté d e iettrus de Paris, fut iinanne en 1350
nienibre fAcadfonie des inscriptions et
1.eles.tettres, reçut, en 1804, la croix o'nf-
ticier Legion d'honneur. Attx élections
dut fevrtor u set, M. Wallon fut elu par
/31,2/7 Suffr•2es deputé ii l'Assemblée

sic pnittt le d.7partement d u Sur I. Il  y  siegea
an cencre drott, vota les preliminaires de
paix, l'abrogation des lois tfeni1, la

de l'élection des princes d'oriétans, la
proposition R:vet la lei sur les cont.ells ge-
neraux; se peurtonça pour le fattlYgir censti-
tuant de l'Assemblee la pétltion des

aes, contre le maintien des traités de coni-
meree, peor le retuar de la Chambre à Parts,
pour la suppression de la garde nationttle
déposa, en avrit 1372, on projet tIn loi dentun-
datit que la vote lut ubligatoire, et appuya
en général la politique deUl. Thiers jusqlitin
inoment tlin cot hountne tat deinanda que
constituàt le gouvernentent republicain. Le
24 mai 1173, UI. Wallun se joignit à la cuali-
tion qui renvorsa le président do la répubIt-
que et vota les mesures de reaction les
odieuses propusees par le gonverneinent de
contbat.Le t9tioVenthre 1873,il donnason vote
en fat carda septennat. Cette Médie année, d
prit une parc activa à la discussion de la loi sur
le consed superieur de l'enseignetnent , dent
il fut notrune membre. En 1874, il concinua à
soutenir la politique dii thic de Broglie et da
ses suocesseurs, parla en faveur da
tatiutu des autnéniers ruilitaires, sur tla noa-
yeatux impôts, sur la proposition Périer, tle-
mandant la rnise b l'ordre du jour des lois
censtitutionnelles, et se pronouça contre
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reposition de dissolution faite par Ut, tIc Ma-

r03-dle (9.0 juillet). A eette epeque, U1. Wallon
avair conctaté, parnit tous les itetnutes que
n'aveughtit nbsolument l'esittut de parsi
et reacttint , etatt devend impossuble
de faire la tunnarchie. JuWet 157-1,

M, Wttl1011,Pprtua StIr Ittlrearl rte.

bloc Une proptuttion tpti devutt devenir fa-
mouse et prottonça oes ntocs t. t, Ines yens,

/1 trois de gunvettement
reynote, la repuiàique Cempire;:dstyaute,

vouS rfase2 pn la faire ; l'enoure, Vons ul
emi

voulez pust, il ne reste tione tote
Ma pruposition cnerche a en ounjurer

Ids dangers.. Sa proposttion etait ainst enn-
to • cuirunisslon des luis etàstictition-.

nelleS prendra puur base de se, travaUX Srlis

rOrganiSation et 11/ transunss,un des porivrars

prib'iios les diSpoSitions s 05m lst Itt le puo-
voir legislatif partage encre deux Cittintbres :

Senat et Chambre des deontes; 29 lo pou voir

executtf conne à un president de hi repubh-
que nummé putir Sept aus par ieS doun Chalit-
bres reunies en Assetabtee natiuntde; id la
loi da 29 nuvenibre is73, qui coniere pour
sept ans le pouvoir eXecatit à M. le sintre-

chal de Mac-Mithon, avec le titre de presi-
dent de Ia reptIbliglig; 4.1e dron pour le pré-
sident dela republique de dissolvire la Cham-
bre des députes at'ant reupiratiug da
son sur l'outs conlliurte dit Senal;

revistun des lois conaticuttunnelles ser

Ia deglaigle suit du presirierIL de lat republi-
que, suit de l'une des deun Citantbres, avec
Cotte ruServe que, pendant /n duree tles pun-
vuirs conteres à Ul. le mareehal de Mac-
tulalboit par la loi da 30 OuVellIbre , cutte re-
viSion Ile pOurrd avuir luoa qtto stir la propo-
sitien dut prealrlent de la reptitittple..

1.,lette proposilion fut repoussee par 357 voia
contre 33, l'oubefoia lOragge, ah Itruis da jan-

Vier 1875, la majortte de l'Assemblee se  nic-
signa  emin li vuter les lutscunstItuttonneltes,
31. Wailon repric su proposituun, Leuvue
trensitotion qui tra Sallulatsabt tilisuiumgeut

personne et u1iii eepenealit Illgi par railler

Une uldlorite, L'etnendentenlqu'll presentasur
conStitgliun du putivolr itre,identlel et geS

Chumbres fut Vale Und Vuly au taajurita
30 junsier lant, iii snorunri ayagt tralt
droic de dissulutton de la Ulgiatbre des. de.
putes gostgra ar: presatent 0e la reptildi/ple
et all fat adique le 2 ievrier sU, aut.
M. \Vallon pout ilunc dliii Consinere uounne
le pere tio la con,tnution rdpuldicallie
25 tevrIer 18/5, eu  pn Ilt olro d  cou, Opuqua
que le septenuat s'otalt tinobsfordie en Wal-
lonnat. Datts lo rennonement nonistevel du
Ig unitr, 1575, M. Vn,uluiuti auccetla t UI. de
C,attiont geninle Imuliblutra de iitn,truction pu-
blique. Dans an illseours lIt il rununça,

dsril, o la duusnuluuu lutmundos lecutupeaass

I itt8ïiîbnrs des sonlet.13 satI.Intes, d osa ainr-
Iner Intutelnen t a ve t1 ii Iti, ite-
Cinut u iii turstarit Itte, Cerlague pgiollatate. :11a,

auttude u1uiul p r i t daus la tutseliSSion  le ia
loi utir l'enuel,;nement superteur tit tomber
touto ilInstott..11.„ly/L11,ut 5 moatra l'unstru-
nient docile lut uturrà uiuiiu1 mcl cmi tret-h7.-1 tis
sti randuuttitre
I'LlaVersita se tolarner Cuatfau chu. at
piagIoneur, oll Imuits mis putir le jury
inixte ts.ntre i,r J .icy de l'Etat (12 plullet
Lit 1,1 sur fenuelgnonlent superieur et nou
uppliention occup,ient it pen ptes eneltit,ive-
ntent Ul. \Vallun petaiant sun passat,eau all-
nistere de l'unstructtuu pubuque, Il onvo)a
utpa reeteurs und curcultare sur I'1p/31,ation
de cetta lui, lit alu rapport devailt le causell
supérieur sur etottpu,ltatti ils jury d extt-
nien, redigea le deeret tla 2h doccuilln3 I Stà
5.1r ta ttoinpusittim de ce juity, I arrete dti

hoventbre 1875 sur les ounilltions pas-
sace d'une Faculoi s l'autre, cului du 25 jan-
vior 1S76 sur cuurs purt,

s'oeculta de nreer int eortain nounlure cid
ullair eS aguyellos tlans les Facultes de
étabtit la Factute àe dro, luit Lyoul loyfora
1075) , iit utte reglealeatallog nutivelie
l'agregation ties 1,aeglies, 010. Lurs tIc l'e -
leetion par l'Assemblee Itastonale des 75 nr-
Igdetira a vre, i\L \Vaiital Ilil purte alur

hule des candidati reautiuntaLres. Reptillutià
dans les prenners scratins, it reura sa cati-
didature; ittais il tinit nuanatents par etre
élti le la deccathre 1375. Le 9 inars 1076,
M. Walluu quitta le atintstere de l'in,tructtoti
publique, en telups que M. 13ulfeu se
ertnestatt du purtefeattle de rinterieur es fut
rcinpluee par UI. lleuuri \Vuddingtua. Le
l7 tuaru suivant, sl fut la
Paeulte dos lettres un Pou tu, en reinplace-
Inent M. Patal, pemiallt gria son concur-
ront, 111. Egger, egyenall tiltinbre, ulmi ctit Oile
cuttsultatif On fenbun,“tetne.lit superieUr all
Ininistern de l'instruuttun publique. UI. \Val-
IOn eSt, en uutre, tlepalt la 24 jancier 1873,
secrétaird perpétuel 15e l'Aetatientie des in-
serlptIona et belles-lettrea. tiuiummue on le Voit,
les huoueurd lin lui ent paS iutaiiq lie PrefoS-
Seur itiedioere, ordleur nierOuere r pulnique
inediocre, il n'a pas jeté, egulaiu
lia bien vif éclat. Les euure d'histoire
fic a la Surbonne elitient gepriornUS do tuut
interet, absulument instpides et puur Cette
ratson trea-prat trequeutes. Ce prufesdelir de
Paculte faisait des leçons 4111 etaient à lta
Intuteur d'une bonne de septteine.
Lans nes ouvragas, OU mattque tutalement
l'esprit critique , ait chercheralt vantentent
des vues nouvelles uu profeudes, li  n'u  pas
fatt fatre auj pas atis Solencoa be,iorlytieS
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et s'est constamment trainé dans l'orniére.
On inti but les unorages snivants : Gdograt
phie polinquedes letnunsmnodeenes(1,339,  in-3//);`,
De l'eselawge dans les lentp.e (nodernes (/S47,

t'e,iseignernent e( age

ele/inlIsec en .France (H13, in -SII); ///s-
toire de l'esclavage d,zus raatiquaé  (Isot,
3 sol. itt-s5), ouvrageeouronne par
la Pitesse de 184811,349, 11.119) la Sande Iti lie
resuiner dans eon et dans ses ensemgne-
rnenes (1s54 ,  De lu el.synnce due à  t'E-
uangile ; sur les annees de Jesus-
Chdist l/358, in-39); Luui ,tt n7lothetorne cliez les
(Tc8,e0s, s2enes/Lii/i. uiess-slol  ,Dstul.oe

grand  prix Urnbers; I'ltsbancipation de l'es-
elarage (1501, 111-00/; Epiires et Enangiles des
dnuagenes,  eutratts des traduetions de Bes-
suel, avec intlea in-181. les  Saints
Euangiies,  trad. Srée /le liossuet '(18.t.I3.2 Vol.
in -80); la Vie Lisus et son  nourel insturien
(loat de l'ouvrage
de 51, fIenan, sur la uteme suiet ;  Itichard II,
épisc,de de l« rivaiit é de ia Frunce et de l'An-
gleterre  (1364, 2 vol, in-Sq; bic de Nutre-
..eigtietut fesels - Clant,selon la conourdance des
quatre duangi les  (1865, in - IS); la Tereour
(1573, 2 vol.• Nolice  sur ia uie et les
trauaus de Charles Marplin (1075,
Saint Luais et .eon temps (1375, 2 vol. in-Sé), etc.

WALLONNEF1 V. n. 011 intr. -: -
raà. tuttalaii). Avair le pLirLer Viteui ogunale
les \Vallons. li Se dic datts les departernents
da nord-ouest.

WALLItAr ghéodore), naturaii,ce et his-
turien altentaltd, né à colcigite On 1748, rnort
umb1024„ lI etudta la dans sa
natate, eutra dans les urtireb en 1773, devint
inembre la mente de l a Fueultd pluIlo-
Sophrque de l'unteersite de Lutogna ec  y  fut
noligne, nui lilg, proica.sear Orgiti;gre

toire naturelle, de botaitique es d'esthatitine,
ainsi que survedlant di j.tr•till botanique. 11
protita, iles lors, de tuntes ins otténstults pollr

itriggatiller 0e, eolleclIonS d'antlquilés et
d'oluels na/ure,le, lus etelent déjà
Coloaderables, ec devità, un 1704, recteur as
l'unuVersite de Cologire; uslaiS il se deout

luentOt apre2 ees parce
vgaltit pas preter la soeullo rtnu,o des pre-
tres. Apres la suppres,itta de l'universtte en
1750,11 une obalre WIllsmoire l'eiole
cenfrale  ///i fisrt,uuuui écablie et, lors tlum l'ue-
cupattuti foni,,;a1,e ,  suriva , peril de sa
vie, bo Vitrans pelnts lie la eatliedrale, dent
les Français at'aieut reSokt do s'eutparer.
Ett 1,52, u prJ1 llge part active la rogrga-

nia:rtIon reIlgic11,0 1 ,sii vilte natult, et,
le presbytere, qui apinodenail mii elid-

pttre, la. fuit liss:ttng pour sa vue
durant. Attentt en 1818 d'une tga graVe,

il aolt sos precteusts culleet.tats altis-
tiques et eutentilltineti it li irlua gut Co.oglie
et reçut de cetie dartnere une penston,
einploya à radtat d'unitultites rontaines. Le
roi Pru,se lumu IL earda l'anuee

p,u1,1011,11r rat,ette partIeu-
liere. Ses eulteettous ont forine Ia bast,
inutuat de que loti riteSi,:ge ordinai-
rement sons le nont de antstSt

avait de 1790 a 110.1, tin

des Uniens, rpul tibunde ort remar-
totables etuued uur l'hir,totre de l'art, huuu lai
duit, UIS 15i5 utivrage fort estillià des tonni, -
InateS, Li DescrIphon de  Itt  culiectura de
n(ne,s fin channIne de .1lerle, et utt tioceeiI de
(locuen,n(s pour l'hiarnre de la  rilie  de Cgla-
gne.

I V ALLROTHIE u t, (val-ro-t1).Bot. (ienre
trat Itres, lu, li farailte des verbettacées, tillut
des lanutattes, eteapren;lat geal esutstes,.ini
Coesuolt Ildns l'Inde. I Syn_ de sovrilaWls,
genre .l'oulbellIferes, dont lIcspeee lype crult
dans los l'yrntlees.

bourg d'Angleterst, dans le
contie de Northutatterland, a 5 kti.ttit. N.-E.
mIs Neweastie, pres de li rive garielle de la

a mumipetit port tic connnereel
hab. t.;hantters de consuruelne.a nava-

les ; fdlirinues aO produits cintntques, expor.
tation ulo houille Atin enVOulia, Cul noiC les

rtlings de Ims forternase ronattne de  Legella•
nota pres de l'extletiate urientale de l'at,-
cien mur de Severe.

WALLSEND, buturg ac partasse d'Angleterre
(Ntertnutsbet latal), sur la rive gageite lu la

lymie, it 5 kiltatt. NeWoll,tle

5,600 hab. Chantters inarglagni. Exportation
de hutstIle,

LM vitiuge ec paroisue d'A ugloterre
(Eent), a 3 kibon. S. de Deal, sur In pus de
Calais, 1,700 hah. FortereSse eonstrunu par
Ilettri VII ut oit reside le lord gardien des
Ciaq-Purts.

WALS1ESLEY (Charles), theologien et as-
trunume unglais, ne ell 1721, illurt eu 1707.
Il appartenait à l'Eglise cathultque rounline,
entru Obi Itaiie dalla Varrine riea benedielinu,
se lit recevoir plus tard ducteur en Sorbutine
et fut nounne, els 1750, éveque et vicaire
apustolique On diutrict ocetdental de
terre. II avait ete elu, en 1750, Inesntee de
la suciete ruyale de Londres. Son principal
ouvrage, qui est uti developpeinent de l'Eur-
monia  mensurnruni  de Cutes, a pgUr titre

Anglyse des Inesures des rappurts  et  des un-
gles un Peduction  des iniegrales aux luga-
eillienes 01 at, ares de cerele (l'aris,  1749,

lui duts encure 1 Theurte dn 7/1.,


